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PRÉFA CE.

L'Honneur de repréſenter die

vers amuſemens phyſiques devant

leurs Majeſtés & toute la famille

royale de France, étoit une des

choſes qui flattoient le plus mon

ambition. Obtenir leursſuffrages

ceux de la nation éclairée ,

devant laquelle j'ai répété ces

mémes expériences & amuſemens

duns cette capitale , ſur le théil

tre des menus - plaiſirs du roi,

étoit le but de mes vaux . Par .

venu à remplir ces deux objets ,

je béniſſois les momens que j'a

vois conſacrés à l'étude de la phy

fique & des mathématiques , qui

+ 2
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IV PRÉF A CE.

m'avoient procuré cet avantage

précieux.

Les fauſſes impreſſions qu'on a

tenté de donner ſur les moyens

que j'employois pour réuſir dans

ces diverſes expériences , ſont

venues troubler le bonheur dont

je jouiſſois.Le défir d'imiter l'hu

manité, qui caractériſe la nation

françoiſe , m'a fourni l'heureuſe

occaſion de détruire ces impreſ

fionis défavorables, dans la pre

miere des trois dernieres représ

fentations que j'ai données , en

démontrant publiquement laſima

plicité de mes procédés pour exé:

cuter une de mes expériences ,

qui paroiſſoit compliquée,

pour laquelle on s'étoit imaginé

que j'avois beſoin d'être aidé par

"
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un compere. Cette démonſtration

a ſuffipour détroinper les perſon

nes qui m'bonoroient de leur pré

Sence; leurs applaudiſemensmul

tipliés m'ont été un gage bien

flatteur de leur bienveillance.

Pluſieurs perfonnes de la pré

miere qualité ayant paru déſirer

que je rendiſſe publics quelques

uns des moyens aiſés propres

à récréer une compagnie , ſoit à

la ville , ſoit à la campagne , je

n'ai pu me refuſer à les fatisfai

re : tel eſt le motif qui me fait

prendre la plume aujourd'hui.

Sur le point departirpourl'Ano

gleterre , où je ſuis attendu , je

vais tracer à la hâte quelques

procédés ſimples , récréatifs, e

faciles à employer. Si , dans

9
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VI PRÉFACE.

/

le nombre , il s'en trouvoit par

baſard quelques - uns qui fuſſent

déja connus peut- êtremême

imprimés , j'oſe eſpérer qu'on ne

m'enſaura point mauvais gról ,

& que l'on ne me traitera point

de plagiaire. Etranger dans cet

te ville , je ne puis connoitre tout

ce qui y exiſte : en outre , lans

ce fiecle , où l'étude de la phyſique

eſt preſque univerſelle , il ne ſem

ra point étonnant , que partie

des expériences réſultantes de

cette Sciencefoit connue . Je réa

clame donc à l'avance l'indulgen .

ce des perſonnes qui lirontcet ou

vrage. Puiſſe-je étre aſſez.heu .

reux pour y répandre la clarté

& la préciſion néceſſaires pour

mettre mes lecteurs en état d'opée



PRÉF A C E. VII

rer , après la lecture de chaque

chapitre ! Mon projet , à mon

retour dans cette capitale , eſt de

tâcher d'obtenir encore lesfuffram :

ges de la nation , en lui préſen .

tant de nouvelles expériences.

Révéler dans ce moment-ci

celles que l'on m'a vu exécuter

cet hiver , en vingt repréſenta

tions , ſeroit nuire à ma fortune :

d'ailleurs, la plupart exigent

beaucoup de méchaniſme de

grandes préparations. Il faut

auſſi, pour certaines , employer

de l'adreſſe & de la ſubtilité ; ce

que je ne ſuis pas le maître de

donner , & qu'il eſt difficile de

communiquer par écrit.

Si cefoible eſſai que j'ai l'bonu

neur de préſenter aujourd'hui ;

$

>

t 4



VIII PRÉ F A C E.

eſt accueilli favorablement du

public, je m'engage, après avoir

encore mérité ſa bienveillance, à

mon retour , à divulguer les

moyens dont je me ſuis ſervi,

pour exécuter tout ce que l'on

m'a vu faire.

min
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DISCOURS

PRÉLIMIN A IRE

U Nhomme célèbre , à plus

d'un titre , paroiſſoit avoir épui

fé toutes reſſourcesrécréatives ,

par ſes connoiſſances profondes

en phyſique. L'électricité & l'ai

mant lui avoient offert nombre

de ſpectacles ſurprenans , qui

ſembloient tenir de la magie :

mais , non moins recommanda

ble par les qualités du cœur

que par celles de l'eſprit , il ne

lui a point ſuffi d'avoir fait l'ad.

miration & les délices de tout

Paris ; il a voulu mériter de faa

patrie , en conſacrant ſes talens

>
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a

& les découvertes curatives que

lui a fourni l'électricité , à ſou

lager l'humanité ſouffrante. Se

condé dans ces louables & in

téreſſantes fonctions , par un

fils , qui réunit aux connoiſſan

ces phyſiques une étude parti

culiere du corps humain ; ces

deux citoyens , recommanda

bles par leur ſavoir & leur déw

ſintéreſſement, jouiſſent d'une

réputation d'autant plus hóno

rable , qu'elle eſt doublement

méritée , & auſſi étendue que

les ſciences qu'ils cultivent.

Tout mon regret eft , de n’am

voir pu trouver le moment , de

témoigner à ces deux citoyens

vertueux , toute l'eftime & la

vénération qu'ils m'ont inſpi

rées. Qu'il me foit au moins

1
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!

permis de leur rendre ici cet

hommage public!

Il étoit ſans doute téméraire,

d'oſer ſe préſenter, après l'hom

me habile que je viens de citer,

& principalement dans un fiecle

où le cercle des connoiſſances

humainess'étendjournellement,

par l'étude particuliere que tout

le monde fait de la phyſique ;

dans un inoment ſurtout , où

le génie , dégagé des entraves

du préjugé , a pris un eſlor plus

hardi ; où , ſurmontant toutes

les difficultés , rien ne peutplus

l'arrêter dans ſa courſe rapide ;

où , après avoir fondé les abis

mes les plus profonds , il a oſé

planer dans les cieux, & plon

ger au fond des mers,

Mais je n'ai pu réſiſter à met.
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tre au jour quelques - uns des

réſultats que m'ont offerts éga

lement la phyſique, les ma

thématiques , l'optique & la

chimie. Si pluſieurs ont paru

ſurnaturels , ce n'a ſans doute

été qu'aux yeux des perſonnes

qui ſont moins verſées dans les

ſciences ci-deſſus.

Je ſouhaite que les petites

expériences que je publie , puiſ

ſent, en les amuſant, leur faire

connoître , que ce qui paroît

ſouvent très-merveilleux , n'eſt

pas toujours le plus difficile à

exécuter,

AMUSEMENS
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AMUSEMENS

PHYSIQUES ,

E T

DIFFÉRENTES EXPÉRIENCES

DIVERTISSANTES.

CHAPITRE PREMIER.

Maniere de brûler un fil auquel eft fus.

pendu un anneau, ſans que l'anneau

tombe.

PourOur faire ce tour , fort ſimple ,,

il faut faire tremper pendant trois

ou quatre jours quelques aiguil

lées de fil , dans un verre d'eau de

riviere , où vous aurez fait fondre

А



2 A MU SE MENS

une cuillerée de fel commun ; all

bout de ce tems , vous retirerez

votre fil , & le ferez bien ſécher.

Lorſqu'il s'agira de faire votre ex

périence devant une compagnie ,

vous tirerez ce fil de votre poche;

vous emprunterez à quelquedame

un ainneau , vous paſſerez votre

fil dedaus ; puis vous le fuſperi

drez ſur la flamme d'une bougie :

le fil prendra feu , & , quoique

brûlé , il conſervera encore aſſez

de force pour ſoutenir l'anneau ;

il faudra ſeulement avoir foin que

votre aiguillée de fil ne ſoit pas

trop longue.

1



PHYSIQUE S. 3

CHAPITRE II.

Couleur que l'on peutfaire paroître Oll .

diſparoître par le moyen de l'air,

PrenezRenez un flacon ; mettez - y de

l'alkali volatil, dans lequel vous

aurez fait diffoudre de la limaille

de cuivre : cela vous produira une

couleur bleue. Vous préſenterez

le flacon à quelqu'un à boucher ,

en lui faiſant quelques plaiſante

ries ; & , au grand étonnement

de la compagnie , on verra la cours

leur diſparoître, fi -tôt que le fla

con fera bouché : vous la ferez .

reparoitre aiſément en ôtant le

bouchon , ce quine paroîtra pas

moins ſurprenant.

A 2



AMUSEMENS

CHAPITRE III.

Moyen de deſſiner une figure difforme ,

quiparoîtra bien proportionnée d'un

certain point de vue .

Definez fur un carton blanc

1

& mince , un deſſin quelconque ,

& piquez-le ; placez enſuite le car

ton piqué ſur une ſurface horizon

tale , que nous fuppoſons être in

autre carton . Mettez une bougie

allumée derriere le carton piqué ,

& deffinez ſur la ſurface horizon

tale les traits donnés par la lumie

re : cela vous fournira des traits

difformes. Cette opération faite ,

retirez le carton piqué & la bou

gie ; placez enſuite votre ceil où

étoit la lumiere , & vous verrez

3



PHYSIQUE S. 5

votre deſſin reprendre une forme

réguliere .

CHAPITRE IV .

Moyen de faire changer la couleur

d'une roſe.

Il fuffit ; pour parvenir à faire

changerla couleur d'une roſe, ſoit

qu'elle ſoit ſur ſa tige , foit qu'elle

en ſoit ſéparée , de brûler du fou

fre deſſous la fleur ; eile devien

dra blanche & ce ne fera qu'au

bout d'une couple d'heures qu'el

le reprendra fa couleur primitive.

CHAPITRE V.

Moyen de rendre lideux les viſages de

la compagnie.

Faites fondre du fel & du fafran

dans de l'eſprit -de -vin ; imbibez-en

A 3



6 AMUSEMENS

un morceau d'étoupe,& mettez- y

le feu. A cette lumiere , les per

fonnes blanches deviennent ver

tes , & l'incarnat des lèvres & des

joues prend une couleur d'olive

foncée.

CHAPITRE VI.

Maniere de faire une gravure en relief

Sur la coquille d'un auf frais.

V Ous choiſirez un auf dont la

coquille ſoit un peu épaiſſe ; vous

le laverez bien dans l'eau fraiche ,

& vous l'effuyerez enſuite bien

exactement avec un linge : cette

opération faite , vous mettrez un

peu de ſuif ou de graiſſe dans une

cuiller d'argent; vous la préſen

terez enſuite ſur le feu . La graiffe

.

$



PHYSIQUES. 7

>

fondue & bien chaude vous feryi

ra , au lieu d'encre , pour tracer

avec une plume taillée , mais qui

n'ait point encore ſervi, tel deſſin

qu'il vous plaira . Votre deſlin fi

ni , vous prendrez l'æuf par les

deuxextrémités entre deux doigts,

& le poſerez doucement dans un

gobelet rempli de bon vinaigre

blanc ; vous fy laiſſerez pendant

trois heures & demi de tems : du

rantcet intervalle , l'acide ciu vi

naigre rongera ſuffiſamment une

partie de l'épaiſſeur de la coquille

de l'æuf , & ne pouvant produire

le même effet ſur les endroits def

ſinés avec de la graiſſe , tous les

traits recouverts conſerverontleur

épaiſſeur , & fornieront le relief

deſiré.

· On peut, par ce moyen , def,

A 4
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1

>

finer ſur un æuf, les armoiries

de quelqu'un , une moſaïque, un

médaillon , ou enfin , tel autre def

ſin que l'on voudra.

>

CHAPITRE VII.

Pour faire tomber une hirondelle pen.

dant ſon vol , par le moyen d'un

coup de fuſil, chargé avec de lapou

dre comme à l'ordinaire , & enſuite

trouver le moyen de la rappeller à la

vie ..

Vousprendrez, pour fairecet

>

te expérience , un fuſil ordinaire;

vous y mettrez la charge de pou

dre accoutumée , en obſervant

ſeulement de mettre enſuite , au

lieu de plomb , une demi-charge

de vif -argent.
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Vous amorcerez, pour être prêt

à tirer votre coup de fuſil, quand

il ſe préſentera une hirondelle :

pour peu que vous approchiez

d'elle , car il n'eſt pas néceſſaire

de la toucher , cet oiſeau ſe trou

vera étourdi & engourdi au point

de tomber à terre aſphyxié. Com

me il doit reprendre ſes ſens au

boutdepeu de minutes, vous fai

firez cet inſtant pour dire que

vous allez lui rendre la vie ; ce

qui étonnera beaucoup : les da

mes ne manqueront pas de s'in

téreſſer en faveur de l'oiſeau , &

de demander fa liberté; vous vous

ferez encore un mérite auprès

d'elles , en l'accordant à leurs fola

licitations.

A

1
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CHAPITRE VIII.

Maniere de faire meugler , conime Bo

elle étoit en vie , une tête de veau

cuite eſervieſur une table .

$

4

Vous parviendrez à produire
cet effet par un ſtratagême ſimple

& innocent; & voici en quoi il

conſiſte.

Vous prendrez une grenouille

vivante', que vous placerez au

fond de la tête de veau , fous la

langue, que vous laiſſerez tomber

deſſus; vous aurez foin de nemet

tre ainſi votre grenouille qu'à

l'inſtant de ſervir .

La chaleur de la langue ne

manquera pas defaire crier la gre

nouille , dont le croaffement, af

>

>
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fourdi dans cette tête , imitera par

faitement le meuglementduveau ,

conime s'il étoit vivant.

CHAPITRE I X.

Queſtion embarraſante , qu'on peut

propoſer à quelqu'un d réſoudre.

Vous poſerez trois fommes für

un papier , & vous diréz à la comà

pagnie : Meſſieurs & Dames, voi

là trois ſommes très- différentes

l'une de l'autre , & très -diſpro

portionnées ; cependant je vou

drois les partager entre trois per

fonnes, de façon à ce qu'elles

ayentchacune une fomme égale,

& cela , fans rien déranger à cha

cune de ces fommés. Cela vous

paroîtra très-difficile ; cependant

A 6



12 AMUSE MENS

rien n'eſt ſi ſimple ; une addition

fuffira pour vous prouver que le

contingent de chacun ſera le mê

me , & que leur partage ne les

enrichira pas beaucoup : en voilà

>

la preuve .

E X E M P L E.

5134122

61254

7218

135

Façon d'opérer.

J'additionne ainſi la première

de ces fommes, & je dis : S & I,

font 6 , & 3 font 9 , & 4
font

& 1, 14, & 2 font 16, & 2 font 18

ci 18.

De même à la ſeconde : 6 & 1

font 7 , & 2 font 9 , & 5 font 14 .

& 4 font 18i ci 18.
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.

Puis paſſant à la troiſieme , je

dis : 7 & 2 font 9 , & i font 10 ,

& 8 font 18. ci . 18 .

Voilà donc mon partage fait ,

& chaque perſonnen'aura que 18 ;

ainſi que le prouve l'exemple ci

deffus.

Il ne s'agit donc que d'avoir at

tention , en poſant les fommes ,

d'arranger les chiffres de façon à

ce que chaque fomme ne forme

pas plus que le nombre 18 .

Vous pouvez faire cette queſ

tion fur telle ſomme qu'il vous

plaira , en obſervant , commedef

-fus , que le nombre des chiffres

poſés n'excède pas

vous deſirez qu'il reſte à chacun,

la ſomme que

T
E
C
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CHAPITRE X.

Manicre de diſpoſer deux petites figu

res , de façon que l'une éteindra une

bougie , es que l'autre la rallumera.

Vous prendrez deux petites fi

gures de bois ou de terre , ou de

telle autre matiere que vous vou

drez; vous aurez ſeulement at

tention qu'il ſe trouve un petit

trou à la bouche de chacune .Vous

mettrez dans la bouche de l'une

quelques grains de poudre, & un

petit morceau de phoſphore d’An

gleterre dans la bouche de Pau

tre ; vous aurez foin que ces pré

parations ſoient faites à l'avance.

Vous prendrezunebougie, que

vous préſenterez à la bouche de

-



PHYSIQUE S. 15

la figure où eſt la poudre , qui ,

prenant feu , l'éteindra : préſen :

tant enſuite votre bougie , dont

la méche ſera encore chaude, elle

ſe rallumera ſur le champ, par le

moyen du phoſphore.

Vous pourrez propoſer de faire

produire le même effet

figures deſſinées fur un mur avec

du charbon , en appliquant de mé

me avec un peu d'empois , quel

ques grains de poudre à la bouche

de l'une , & du phoſphore à celle

de l'autre.

par deux

>

CHAPITRE X I.

Maniere defairepaſſer une carte d'une

main dans une autre,

Vous prendrez deux As, l'un

de pique, & l'autre de cæur; 'vous

)



76 A M U SE MENS

appliquerez ſur celui de pique un

point de cæur , & ſur celui de

cour un point de pique : ce qui

fe fera facilement par le
moyen

d'une carte de cour & d'une de

pique , que vous dédoublerez &

découperez enſuite avec dextéri

té , pour que le point ſoit bien

net ; vous frotterez légèrement ,

ſoit avec un peu de ſavon , ou de

pommade bien blanche, le deſſous

de votre pique & de votre cæur

découpé ; vous poſerez le point

de cour ſur l’As de pique, & le

point de pique ſur l’As de cæur ;

vous aurez foin de les couvrir

bien hermétiquement, & de faire

tous ces préparatifs avant de com

mencer vos expériences.

Vous ſéparerez votre jeu de

cartes en deux paquets , vous
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>

poſerez ſous chaque paquet vos

deux As ainſi préparés; vous preli

drez enſuite de la main droite le

paquet ſous lequel ſera l'As de

cour , & de la gauche , celui où

ſe trouvera l’As de pique.

Vous ferez voir à toute l'affem

blée
que l’As de cæur eſt à droite ,

& l’As de pique à gauche ; quand

tout le monde en ſera convaincu,

vous direz : Meſſieurs & Danes ,

je vais commander à l'As de cour,

qui eſt à droite , de paſſer à gau

che , & à l'As de pique , de pren

dre ſa place ; vous pouvez même

propoſer de vous faire attacher

les bras de droite & de gauche ,

pour empêcher qu'ils ne puiſſent

ſe joindre ni commiuniquer.

Tout le ſecret conſiſte donc

lorſque vous faites votre com

>
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mandement, de faire un nouve

ment & de frapper du pied ; pen

dant ce mouvement & frappe

‘ment de pied , vous paſſerez avec

dextérité le petit doigt fur chacuii

de vosAs , pour enlever & faire

tomber , ſans qu'on s'en apper

çoive , les points de pique & de

cæur quiytiennent par lesmoyens

ci- deſſus indiqués; & vous faites

voir à la compagnie que les cartes

ont exécuté votre commande

ment, en paſſant de gauche à droi

te & de droite à gauche, ſans que

vos mains fe foient communi

quées.

Ce tour , fait promptement &

ſubtilement , paroîtra fort fingu

lier , quoiqu'il ſoit fort ſimple.

?



PHYSIQUE S. 19

CHAPITRE XII.

Dlaniere de changer une carte qui eſt

dans la main d'une perſonne , en

luirecommandant de la bicn couvrir .

Vous découperez un trois de

>

pique bien nettement ; cette carte

étant découpée à jour , vous pren

drez un As de carreau , que vous

poſerez ſur votre trois de pique

découpé , en obſervant que votre

As de carreau foit bien herméti

quement couvert par le pique, qui

ſe trouve au milieu du trois dé

coupé ; vous paſſerez légérement

un bâton de pommade ſur les en

droits découpés ; puis vous ver

ferez doucement ſur cette carte
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de la poudre de jayet ( * ) , qui

s'attachera facilement ſur les en

>

7

(* ) Façon de préparer la poudre de

jayct.

Vous pilerez dans un mortier de cui.

vre votre jayet , déja concaſſé avecun

marteau ; quand il ſera bien broyé , vous

le paſſerez dans un tamis , après quoiil

faudra encore le paſſer au travers d'une

mouſſeline.

Vous mettrez dans une petite boite

cette poudre très-fine: quand vous vou.

drez vous en ſervir , vous en prendrez

une pincée , ſoit avec les doigts , ſoit

avec un peu de papier ; vous la répan

drez ſur votre carte : elle ne s'attachera

qu'aux endroits touchés par le bâton de

pommade , & elle s'enlèvera facilement

par le frottement qui aura lieu ſur le

tapis , lorſque vous pouſſerez la main

de la perſonne qui la tiendra couverte,

& ſans que la carte foit maculée.
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droits enduits de pommade, & for

mera par ce moyen un trois de pi

que , ſur ce qui auparavant étoit

un As de carreau .

Vous prendrez dans votre main

un As de carreau , derriere lequel

vous poſerez en ſens contraire un

trois de pique.

La perſonne qui aura dans la

main le trois de pique préparé

le fera voir à tout le monde ; vous

montrerez à votre tour l’As de car

reau , que vous tiendrez dans la

vôtre , & vous direz à cette per

ſonne de poſer fa carte ſens-del

fus-deſſous ſur le tapis qui couvre

la table ; vous lui ferez poſer la

main deſſus fa carte , & vous lui

demanderez ſi elle eſt bien ſûre ”.

que ce ſoit un trois de pique qui;

foit fous fa main . Sur ſon affirma
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& que

tive, vous la plaiſanterez & vous

lui direz , en lui poufiant la main ,

ſous laquelle eſt la carte , qu'elle

fe trompe , & c'eſt un As de

carreau qu'elle tient. Le mouve

ment que vous lui ferez faire , en

lui pouſſant la main , fera reſter

ſur le tapis la poudre de jayet, qui

formoit un trois de pique ſur ſon

As de carreau ; & elle ſera fort

étonnée de ne trouver réellement

qu’un As de carreau ; tandis que

vous , qui ferez le tour , en re

tournant votre main , où l’As de

pique & le trois de carreau ſeront

dos à dos , montrerez le trois de

pique , & ferez accroire à la com

pagnie que vous l'ayez eſcamoté

à la perforine ſans qu'elle s'en ap

perçoive........ 10

Ce tour doit être fait leſtement,

1
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pour que l'on ne puitle découvrir

la petite ſupercherie dont vous fai

tes uſage.

CHAPITRE XIII.

>

Pour deviner une carte penſéepar quela

qu'un , en écrivant à l'avance , ſur

un papier ou ſur une carte , un nu.

méro quelconque , qui ſera certaine

ment celui où ſe trouvera la carte

penſée par la perſonne.

Tout l'appareilde ce tour con
fifte dans une combinaiſon mathé

matique , & voici comme il faudra

s'y prendre pour réuſſir.

Vous prendrez un jeu de pi

quet , que vous préſenterez à une

perſonne de la compagnie , en lui

recommandant de bien battre les

-
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cartes , & de les faire battre en

core par qui bon lui ſemblera :

vous les ferez couper enſuite par

pluſieurs perſonnes ; puis vous

propoſerez à quelqu'un de la com

pagnie de prendre le jeu , de pen

ſer une carte , de s'en reſſouve

nir , ainſi que du numéro où elle

ſe trouvera placée , en comptant

une , deux , trois, quatre , &c.

juſques & compris la carte penſée.

Vous offrirez de paſſer dans une

autre piece , pendant que cette

opération ſe fera, ou bien de vous

faire bander les yeux , en aſſurant

à la compagnie que vous annon

cerez à l'avance , ſi l'on ſouhaite ,

le numéro où devra ſe trouver la

carte penſée.

Ε Χ Ε Μ Ρ E.

Dans la ſuppoſition où la per

ſonne
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ſonne , qui penſera la carte , s'ar

rêtera au numéro
13 & que cette

treizieme carte ſoit une dame-de

cour.

Suppoſant encore que le nom.

bre que vous aurez marqué à l'a

vance ſoit le numéro 24, vousren

trerez dans la ſalle, ſi vous en êtes

forti , où vous vous ferez ôter le

mouchoir , ſi l'on vous a couvert

les yeux; & fans faire aucune quef

tion à la perſonne qui aura penſé

la carte , vous demanderez
ſeule

ment le jeu de cartes , ſur lequel

vous poſerez le nez , comme pour

le flairer; puis portant les mains

derriere le dos avec le jeu , ou les

cachant ſous la table , vous reti

rerez de deſſous le jeu vingt-trois

cartes, c'eſt-à -dire , une demoins

que le nombre que vousavez tra

B

>

>
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1

cé à l'avance ; vous placerez ces

vingt - trois cartes ſur le reſtant ;

vous obſerverez de prendre garde

d'en mettre une de plus ou une

de moins, ce quivous empêche

roit de réuſſir. Cela fait, vous re

mettrez le jeu à la perſonne qui

aura penſé la carte , en lui recom

mandant de compter les cartes en

prenant de deſſus le jeu , à partirà

du numéro de la carte penſée. Sa

carte étant la treizieme, il devra

commencer à compter quatorze ,

& vous l'arrêterez , quand il nom

mera vingt-trois , en l'avertiſſant

que le numéro que vous avez dé

ſigné eſt le numéro 24 , & que con

ſéquemment la vingt - quatrieme

carte qu'il va lever , ſera la dame

de-coeur , ce qui ſe trouvera juſte .

.
O
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CHAPITRE XIV .

>

Combinaiſon mathématique, pour des

viner , dans un jeu entier , compoſé

de cinquante - deux cartes , combien

de points porteront les cartes qui ſe

trouveront fous chacun des paquets

qui auront été faitspar une perſonne

de la compagnie , en lui faiſantob.

ferver que chaquepaquet qu'elle met

traſur la table devra compoſer le

nombre de treize , à partir du point

de la premiere carte qu'elle levera

pour compoſer chaque paquet.

E X E M P L E.

Le jeu ayant été mêlé par une
ou pluſieurs perſonnes, vous le

ferez couper encore par qui bon

vous ſemblera, & autant de fois

qu'il vous plaira.

1

B 2
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: Puis vous chargerez une per

ſonne de l'aſſemblée de compoſer

les paquets de cartes , qui tous doi

vent completer le nombre de trei

ze , en partant de la premiere car

te qu'elle levera,

Suppoſons que cette premiere

carte ſoit un neuf , la ſuivante

comptera dix , & ainſi de ſuitejuf

qu'au nombre de treize : par coil

ſéquent ce premier paquet ſera

compoſé de cinq cartes ; ci S

Si la carte qui ſuit eſt unAs,

l'As ne devant compter que

pour un , le ſecond paquet ſera

donc compoſé de treize cartes;

ci 13

Suppoſant la carte ſuivante

commencer par une figure ou

.

1 .

18
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.

De l'autre part 18

un dix , cartes de méme va

leur, pour aller juſqu'au nom

bre treize , ce troiſieme paquet

devra contenir quatre cartes ;

ci . 4

Si celle qui fuit eſt un cinq,

pour compoſer le quatrieme

- paquet , il faudra neuf cartes;

ci . 9

Si la carte ſuivante eſt un

fept, le cinquieme paquet ſera

compoſé de ſept cartes ; ci 7

Si le fixieme commence par

une figure , il y aura quatre

cartes ; ci 4

Le ſeptieme pouvant com

mencer par un huit, fera com

poſé de ſix cartes ; ci 6

.

.

.

>

1。

48

B 3
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>

De l'autre part

Le huitiene paquet ne peut

avoir lieu , à moins qu'il ne

commence par un dix ou une

figure , puiſqu'il nereſte que

quatre cartes pour compoſer le

nombre total des cartes , qui

eſt de cinquante-deux; ci
.

4

Total . . F2

Dans la ſuppoſition donc où ce

huitieme paquet commenceroit

par un dix ou une figure , ce qui

revient au même , il ne reſteroit

point de cartes , & vous auriez

huit paquets.

S'il commençoit par une autre

carte quelconque , n'en pouvant

point compoſer le nombre treize;

il reſteroit quatre cartes , qu'il fau
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droit étaler ſur la table , fans les

découvrir.

Pour parvenir à connoître le

nombre de points contenus fous

chacun des paquets , foit qu'ils

foient au nombre de huit, ſoit qu'il

n'y en ait que fept, & qu'il reſte

quatre cartes ; voici la maniere

d'opérer .

Sans toucher aux cartes , vous

ſéparerez en vous-même quatre

tas , & vous multiplierez tacite

ment par 14 les tas reſtans, ſoit

qu'ils ſoient au nombre de quatre,,

ſoit qu'il n'y en ait que trois.

Dans le premier cas , vous direz

donc à part , vous : 4 fois 14 font

56 ; puis vous ajouterez à ce nomà

bre de 56 un point pour chacun

des paquets que vous aurez mis à

part en vous-même, ce qui forme

B 4
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: ]

rale nombre de 60. En faiſantre

tourner les 8 paquets & faiſant

compter le nombre des points que

porterà chacune des cartes de deſ

fous , vousdevrez trouver 60 , en

obſervant de ne compter les As

que pour 1 point, & de compter

les figures pour 10.

S'il n'y a que 7 paquets, il vous

reſtera 4 cartes ; vous en mettrez,

toujours 4 à part en vous -même ,

puis vous multiplierez les 3 pa

quets reſtans , par 14 ; & vous di

rez tout bas :: 3 fois 14 font
42 ,

& 4 , pour les 4 paquets mis à part,

font46 ; à quoi vous ajouterez paà

reil nombre de 4 , pour les 4 car

tes qui vous reſteront , ce qui for

mera le nombre de 5o. Il devra

donc ſe trouver ſous les 7 paquets,
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en les retournant , le nombre

de 5o .

Si par haſard chacun des pa.

quets commençoit par un As , ce

qui pourroit arriver , il n'y auroit

pour lors que 4 paquets , & com

me ce ſeroient les 4.As qui ſe trou

veroient deſſous, il n'y auroit que

4 points.

S'il arrivoit encore que 3 pa

quets commençaſſent chacun par

un As , cela abſorberoit 39 cartes ;

il ſeroit poſſible pour lors qu'il n'y

eût que 4 paquets en totalité , &

qu'il reſtât quelques cartes : il fau

droit alors ſe contenter de comp

ter autant de points que de pa

quets ; à quoi vous ajouteriez un

point pour chacune des cartes qui

vous reſteroient, ce qui vouspro

duiroit infailliblement le nombra

в 5
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juſte des points que porteroient

les cartes qui ſe trouveroient ſous

les 4 paquets retournés.

CHAPITRE XV.

>

9Déterminer la penſée de quelqu'un

en l'aſſurant que l'on écrira d'avance

ſur un papier ce que comportera le

tas de cartes qu'il choiſira ſur les

deux qu'on aura placés ſur la table.

Il faudra prendre un certain
nombre de cartes , dontvousferez

deux tas , en obfervant que dans

un , ilneſe trouve que 2 ou 3 ſept,

& dans l'autre 7 cartes , toutes fi

gures ; vous demanderez une plu

me & de l'encre , & vous écrirez

fur un morceau de papier les 7 ;

yous retournerez ce papier pour
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qu'on n'apperçoive pas ce que

vous aurez écrit ; puis vous direz

à la perſonne de faire fon choix.

De telle façon qu'elle choiſiſſe ,

votre numéro ſera bon , puiſque

ſi c'eſt le paquet le plus gros, vous

lui montrerez votre papier ſur le

quel ſont en écrit les 7 ; vous lui

recommanderez de compter le

nombre de cartes contenu dans

le paquet qu'elle a choiſi, elle en

trouvera 7 ,
ainſi que vous l'aurez

déſigné. Cela lui paroîtra'éton

nant , ainſi qu'à toute l'aſſemblée :

mais on reviendra facilement de

ſa ſurpriſe , quand , relevantl'au

tre paquet , vous ferez voir qu'il

n'y a deffous que des 7 , & que

par conſéquent, tel paquet qu'el

le eût choiſi, votre nombre déſi

gné étoit bon , puiſqu’un paquet

B 6
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contenoit 7 cartes , & l'autre tout

uniment des ſept.

Ce tour ne doit pas ſe recom

mencer deux fois devant les mêm

mes perſonnes, parce qu'il devient

droit faſtidieux .

Mais en général toutes les fois

que vousferez un tour devant une

compagnie , il ne faudra jamais le

recommencer..'

CHAPITRE XVI.

>Pari ſingulier & plaiſant, au moyen

duquel vous ſerez toujours für de

gagner.

Vous vous adrefferez à quel.

qu'un de la compagnie , en di.

fant': Monſieur ou Madame

avez-vous une montre , une bai
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-gue, un, étui , ou quelqu'autre

bijou ? Vous commencerez par

examiner l'objet qu'on vous re

mettra , pour en eſtimer la valeur,

attendu que vous devez faire vom

tre pari beaucoup au -deſſous de la

valeur intrinſéque du bijou , afin

de n'être jamais la dupe.

Suppoſant que lebijou préſenté

ſoit unemontre , vous propoſerez

un parid'un louis , en diſant à la

perſonne : je gage un louis que

vous ne dites pas trois fois ma

montre : quand la montre ſera ſur

la table , & que votre pari fera cou .

vert , vous demanderez à laper

fonne , en lui préſentant la mon

tre : qu'eſt -ceque c'eſt que cela ?

elle ne manquerapasdedire : c'eſt

ma montre .

Vous luipréſenterez enſuite un
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autre objet, en lui faiſant la même

queſtion; ſuppoſez que l'objet pré

ſenté ſoit une plume , un papier ,

ou tel autre objet que ce ſoit. Si la

perſonne nomme l'objet préſenté,

elle aura perdu ; ſi au contraire ,

ſe tenant ſur ſes gardes, elle ré

pond , ma montre , on lui dit

alors : Monſieur , ou , Madame ,

je vois bien que j'ai perdu , car fi

vous dites encore une fois ma

montre , vous aurez néceſſaire

ment gagné ; mais ſi je perds , que

me donnerez-vous ? La perſonne,

toujours ſur le qui-vive , répon

dra encore , ma montre : pour

lors , vous en rapportant à ſes pa

roles, vous prendrez la montre &

lui laiſſerez l'enjeu.

యందు

1
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CHAPITRE XVII.

La
Tour de cartes , réuniſant le double

avantage d'être très-facile infail.

lible , étant fondé ſur une petite

combinaiſon numérique.

It

fi

a

e

2,

1

Vous direz à une perſonne de

la compagnie de choiſir à ſa vo

lonté 3 cartes dans un jeu de pi

quet , en la prévenant que l'As

vaut 11 points , les figures io , &

les autres cartes ſelon les points

qu'elles marquent.

Lorſque ſon choix ſera fait, vous

lui ferez poſer ſur la table ſes 3

cartes , chacune ſéparément , en

lui diſant de mettre au - deſſus de

chaque tas autant de cartes qu'il

faudra de points pour former le

or
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nombre de 15 ; c'eſt -à -dire , que'

fi la premiere carte eſt un nieuf,

il faudra mettre 6 cartes par -def

fus ; ſi la feconde eſt un dix , 5

cartes; & fi la troiſieme eſt un va

let , auſſi s cartes : voilà donc 19

cartes employées; il en devra par

conſéquent reſter 13 , que vous

redemanderez, & faiſant femblant

de les examiner , vous les comp

terez pour vous aſſurer du nom

bre qui reſte; vous ajouterezmen-

talement 16 à ce nombre reſtant,

& vous aurez 29 : nombre de

points que formeront les 3 choi

ſies , & qui ſe trouveront ſous les

tas,

e
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CHAPITRE XVIII.

7Encres Lympathiques , ou de Syma,

pathie.

CEs eſpeces d'encres foit très

t

-9

e

curieuſes , & peuvent ſervir à uneà

infinité de récréations phyſiques,

qui furprendront ceux qui igno

reront les procédés que l'on em

ploye pour faire ces encres.

En voici une efpece très-facile

à faire : vous prendrez une once

d'eau -forte commune , que vous

mêlerez avec trois onces d'eau or

dinaire ; vous vous fervirez de ce

mélange pour écrire fur du papier

qui foit un peu fort & bien collé :

cette écriture devient abfolument

inviſible en ſe ſéchant ; & pour la

in

ES
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faire reparoître , ilnes'agit que de .

mouiller le papier : en le laiſſant

ſécher , elle diſparoît de nouveau .

Cet effet peut ſe reproduire juf

qu'à 2 ou 3 fois .

Ce procédé eſt d'autant plus fa

cile à exécuter , qu'on a preſque

toujours fous la main les objets

néceſſaires pour fa préparation .

Beaucoup de matieres fourniſ

fent auſſi les moyens de faire des

encres fympathiques , telles que

le cobalt, le biſmuth , le fafre, &c.

mais il faut des préparations chy

miques & difficultueufes pour
les

obtenir.

Les plus faciles à fe procurer ,

ſont celles que nous venons d'in .

diquer par le mélange de l'eau .

forte & de l'eau commune , & cel.

les que l'on ſe procure par les dif
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ſolutions de fel & les acides , tels

que le jus de citron & d'oignon :

il ſuffit d'approcher ces écritures

du feu pour les faire paroître ; l'air

froid produit ſur elles l'effet con

traire.

CHAPITRE XIX.

Maniere defaire une addition avant

que les chiffres ſoient poſes , en

connoiſant ſeulement le nombre de

chiffres qui compoſeront chaque ran

gée ; & en déterminant le nombre

des rangées ; & en ajoutant ſoi-mê

me une quantité de chiffres égale à

celle qui ſera poſée.

Suppoſez que la perſonne poſe
s rangées de chiffres , chacune de

s chiffres.
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Je disen moi -même, en poſant

à l'avance l'addition , 9 fois 5 font

45 ; je poſe s & retiens 4 : je ré

pete la même choſe pour chacun

des ſ chiffres5 comme s'ils va

loient tous 9 ; ainſi pour le ſecond,

je dis encore : 9 fois 5s font 4.5

& 4 de retenus font 49 ; je poſe 9

& retiens 4 de même au troiſie

me , je dis : 9 fois 5 font

4 de retenus font 49 ; je poſe en

core 9 , & retiens 4 : il en eſt de

même du quatrieme ; je poſe auſſi

9 , & retiens 4 : la même choſe

pour le cinquieme chiffre , & je

poſe 9 & j'avance 4..

Ainſi mon addition faite à l'as

yance , me produit une fomme

de 4.99995 : je fais voir cette ad

dition à tout le monde; puis je

prie quelqu'un de poſer ſur un

45 , &

1
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papier cinq rangées compoſées de

s chiffres chacune.

E x E M P L E.

Soient les chiffres poſés comme

ci-après.

29971

14563

76382

37797

80130

Vous demandez la
per

miſſion d'ajouter pareille 70028

quantité de chiffres ; il ne 85436

s'agit que d'avoir atten- 23617

tion que chacun des chif- 62202

fres que vous poſerez, 19869

complete le nombre de 9,

avec chacun des chiffres 499995

poſés par la perſonne.

Le premier chiffre étant un 2 ,
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vous poſerez 7; le ſecond étant un

9 , qui complete le nombre , vous

mettrez un zéro ; il en ſera de mê

me du troiſieme ; le quatrieme

étant un 7 , vous poſerez un 2 ;

le cinquieme un i , vous poſe

rez 8.

La ſeconde rangée comment

çant par i , votre premier chiffre

devra être un 8 ; le ſecond étant

un 4 , vouspoſerez un s ; le troi

ſieme étant un s , vous poſerez

un 4 ; le quatrieme ſe trouvant

un 6 , vous poſerez un 3 ; & le

cinquieme étant un 3 , vous poſe

rez un 6 .

La troiſieme rangée commen

çant par un 7. vous commence

rez la vôtre par un 2 ; ſous le 6 ,

vous poſerez un 3 , puis, un i ſous

je 8 , & un 7 ſous le 2.

1

2
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A la quatrieme rangée vous po

ſerez un 6 ſous le 3 ; un 2 ſous le

premier 7 , & un autre 2 ſous le

ſecond 7 ; un zéro ſous le 92
&

un 2 ſous le 7 qui termine cette

rangée.

Vous en uſerez de même pour

la cinquieme rangée , en mettant

un i fous le 8 ; un 9 , fous le zé

ro ; un 8 , ſous le 1 ; un 6 , fous

le 3 ; & un 9 , ſous le zéro.

Faiſant enſuite additionner tou

tes ces 10 ſommes p . " quelques

perſonnes de la compagnie , l'on

trouvera que le produit total de

cette addition , formera la ſomme

de 499,995 .

Il ſuffit , pour parvenir à cette

combinaiſon , de fixer le nombre

de chiffres dont ſera compoſée

chaque rangée , & de déterminer
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le nombre de rangées ; puis de

faire comme ſi chaque rangée va

loit 9 , ainſi qu'il a été démontré

plus haut.

On peut encore préſenter cette

addition ainſi , en diſant qu'elle

eft le total de 10 rangées compo

ſées chacune des chiffres , dont

cinq rangées ſeront poſées par la

perſonne qui le déſirera; puis vous

multiplierez ſecrettement autant

de fois 9 que l'on devra poſer de

rangées de chiffres ; vous multi

plierez donc 5 fois 9 par 5 , ce

qui vous donnera la ſomme de

499,995.

La perſonne ayant poſé ſes chif

fres, vous ajouterez vos cinqran

gées, en obſervant que chaque

chiffre que vous poſerez forme 9

avec celui auquel il correſpondras

cela

>
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cela fait , vous ferez faire l'addi

tion par qui voudra , & le produit

ſera pareil à la ſomme que vous

aurez marqué à l'avance .

Si l'on vouloit opérer ſur d'au

tres nombres que celui de 9 , il

faudroit, pour y parvenir, pré

venir les perſonnes qui poferoient

les chiffres d'avoir attention que

leurs chiffres n'excèdent point le

chiffre convenu.

1

CHAPITRE XX .

7Araignée artificielle , que l'on fait molle

voir par le moyen de l'électricité.

Vousprendrez un morceau de

liège brûlé , de la groſſeur d'un

pois ; vous lui donnerez la forme

с
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d'une araignée; vous lui ferez des

pattes avec du fil de lin ; vous

mettrez un grain de plomb dans

le liège pour lui donner plus de

poids ; vous ſuſpendrez enſuite

cette araignée artificielle par un fil

de foie griſe , bien délié , entre un

corps électriſé & un corps qui ne

le ſera pas , ou entre deux corps

doués d'électricités différentes :

elle ira & viendra entre ces deux

corps ; on appercevra le mouve,

ment des pattes, comme ſi c'étoit

une araignée vivante.

Cette araignée artificielle, étant

faite avec un peu d'art, étonnera

ceux qui la verront ſe mouvoir

1

ainſi,
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CHAPITRE XXI.

Moyen d'éteindre deux bougies es d'en

allumer deux autres , éloignées des

premieres d'environ trois picds, par

un coup de piſtolet chargé à poudre

.comme à l'ordinaire.

Rien n'eſtn'eſt plus ſimple que l'o

pération qui produit cet effet , qui

paroît tenir du merveilleux.

Il faut, 1 °. que les bougies

foient entieres &récemment émé

chées.

2. Vous mettrez au milieu de

la mèche de celles qui devront

s'allumer , & que vous partage

rez , ſoit avec une épingle , ſoit

avec un cure-dent , gros comme

un grain de millet de phoſphore

C 2
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d'Angleterre , que vous y intro.

duirez avec la pointe d'un cou .

teall.

Vous vous placerez enſuite à

cinq ou ſix pieds de diſtance ; puis

vous tirerez votre coup de piſtolet

ſur les bougies allumées , que la

poudre éteindra , tandis qu'elle

fera prendre feu au phoſphore qui

allunera les deux autres,

On peut de même allumer une

bougie , ſur la mêche de laquelle

on a auſſi mis du phoſphore , par

le moyen d'une épée que l'on au

ra bien fait chauffer dans une

chambre voiſine. Il ſuffit pour cela

de préſenter la pointe de l'épée à

la mêche de la bougie , en lui

commandant de s'allumer.

Nota bene. Il faut avoir atten

tion de ne point fe fervir de ſes

,
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1

doigts pour toucher le phoſphore:

on peut ſe ſervir de la pointe d'un

couteau ou d'une petite pince. Il

faut également avoir foin d'atten

dre que la mêche de la bougie ,,

que vous venez d'émêcher, foit

refroidie , avant d'y poſer le phoſ

phore ; ſans quoiil s'enflammeroit

ſur le champ.

1

CHAPITRE XXII.

Compoſition d'une liqueur rouge , imi

tant la couleur duſang.

CEtte liqueur fournit le moyen
très - récréatif de faire connoître

dans une compagnie , quelle eſt

la perſonne qui a le plus de pro

penſion à l'amour.

C.3
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1

Préparation de la liqueur.

Vous couperez en petits co

peaux , très -minces, un morceau

de bois de fernambuc', que vous

mettrez dans la valeur d'un grand

verre de bon vinaigre blanc; vous

y ajouterez gros comme une pe

tite noiſette d'alun blanc ordinai

re ; vous ferez bouillir , à petit

feu & pendant une demi-heure ,

ce mélange dans un petit pot de

terre tout neuf: vous aurez atten

tion de bien remuer cette liqueur,

pour l'empêcher de ſortir hors du

vaſe pendant qu'elle bouillira.

Quand vous l'aurez retirée du

feu , vous la laiſſerez bien refroi

dir ; enſuite vous la paſſerez au

travers d'un linge; puis vous la

f
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verſerez dans une petite fiole ou

bouteille de verre blanc .

Vous ferez tous ces préparatifs

à l'avance ; car ces expériences

ne ſont agréables qu'autant qu'el.

les ſe font avec célérité.

Il vous ſera néceſſaire auſſi d'a

voir un tube de verre blanc d'en

viron quinze à dix - huit pouces

de longueur , & dont la groſſeur

excède un peu celle d'une bougie:

vous aurez foin qu'il ſoit fermé

d'un côté ,

Lorſque vous vous préſenterez

devant une compagnie pour faire

cette expérience, vous aurez le

tube en poche & la fiole en main ,

& vous direz : “ Meffieurs & Da

, mes , voilà une petite bouteille

, qui contient du ſang en liqueur,

» j'eſpere , par, par fon moyen , vous,

>

C 4
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faire connoître quelle eſt la per

ſonne de la compagnie la plus

» dominée par l'amour.

„ Remarquez -moi bien verſer

deux doigts de cette liqueur dans

„ le tube que voilà . Comme vous

» pourriez imaginer que cette li

» queur , ainſi que celle des ther

momêtres , peut monter en ſe

dilatant par
le
moyen de la cha

„ leur , & que par conſéquent la

„ preſſion de la main peut ſuffire

» pour produire cet effet, tandis

„ qu'elle peut ſe condenſer en ſe

„ raréfiant, lorſqu'elle eſt expoſée

„ à une température froide : non,

Meſſieurs , cette liqueur diffère

, en tout de celle des thermome

tres ; vous pouvez facilement

„ vous en convaincre , avant que

„ je vous faffe l'expérience que je

לכ
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vous ai promiſe. Vous pouvez

, l'approcher de la lumiere d'une

„ bougie , & même du feu , fans

qu'aucun degré de chaleur puiſſe

la faire nionter en aucune façon :

mais par une vertu particuliere

& ſympathique , vous la verrez

, bouillir, quand ce tube fera tou

ché par une perſonne amou

„ reuſe”,

Vous prendrez enſuite dans vo

tre poche un peu de potaſſe , dont

vous vous garniſſez l'intérieur de

la main avec laquelle vous tenez

le tube par en haut comme pour

le fermer , & à l'inſtant où la per

fonne que vous voudrez faire paf

fer pour amoureuſe empoignera

le bas du tube où eſt la liqueur ,

vous laiſſerez tomber adroitement

un peu de votre potaſſe , & vous

CS

$
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1

-

verrez ſur- le - champ la liqueur

bouillonner & monter juſqu'au

haut du tube , au grand étonne

ment des ſpectateurs..

CHAPITRE XXIII.

Maniere d'éteindre une bougie à qua

tre-vingts oli cent pas de diſtance ,

par le moyen d'un coup defufil char

gé à balle , & d'être ſûrde ne point

manquer ſon coup , quandmême on

n'auroit jamais touché de fuſil.

ONN peut s'amuſer facilement

avec cette expérience à la campa

gne , ou même à la ville , dans

un jardin un peu grand : l'our

peut faire défi au plus adroit ti

reur , & ètre ſûr de remporter la

victoire .
1
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1

Vous prendrez un fuſil ; vous

y mettrez la charge ordinaire de

poudre , & une balle de plomb.

Votre adverſaire en fera autant de

ſon côté ; vous le laiſſerez tirer le

premier , pour lui voir manquer

ſon coup , attendu qu'il eſt très

difficile à une pareille diſtance d'a

voir l'æil aſſez juſte pour parvenir

à éteindre une bougie.

Après l'avoir badiné fur foni

adreſſe prétendue, vous vousmet

trez en devoir de tirer votre coup;

& vous éteindrez la bougie au

grand étonnementdesfpectateurs,

qui vous auront vu charger votre

fuſil à l'ordinaire , avec poudre &

balle , mais qui ne ſe ferontpoint

apperçus quevotre balle étoit per

cée de part en part , en forme de

croix .

C6
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>

Tout le merveillenx de cette

expérience conſiſte dans cette bal

le percée , . où l'élaſticité de l'air

qui la chaſſe , acquiert une force

divergente , en paſſant par les

trous de cette balle , & lui donne

les moyens de produire cet effet

ſurprenant.

学
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CHAPITRE XXIV.

Moyen de découper, fans ie ſecours

du diamant , un verre , une glace ,

mêmeun morceau de criſtal , telle

qu'en ſoit l'épaiſeur , en ſuivant le

defin que l'on aura tracé delus au

paravant avec de l'encre .

>

CE ſingulier procédé réunit la

>

tilité à l'amuſement. L'on peut

ſe trouver à la campagne , dans

un endroit où il n'y ait ni vitrier ,

ni miroitier : le moyen que nous

allons indiquer, mettra à portée

de fe paſſer de leur ſecours.

Vous prendrez un morceau de

bois de noyer , de la groffeur d'u

ne bougie ; vous taillerez en poin

te une des extrêmités ; vous pré.
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ſenterez cette pointe au feu , &

la laiſſerez brûler juſqu'à ce qu'el

le ſoit en charbon ardent.

Pendant que cette petite ba

guette brûlera , vous tracerez ſur

votre glace ou ſur votre criſtal ,

avec de l'encre , le deſſin dont

vous voulez découper votre gla

ce ; vous ferez enſuite , foit avec

une lime, ſoit avec un petit mor

ceau de glace , quelques traits à

l'endroit où vous devez commen

cer votre ſection ; puis vous reti

rerez du feu votre petit morceau

de bois en charbon ; vous en po

ferez la pointe à environ une de

mi-ligne de l'endroitmarqué;vous

obſerverez de toujours ſouffler

für cette pointe pour la conſerver

rouge ; vous ſuivrez votre deſſin

tracé, en laiſſant toujours à peu

1



PHYSIQUE's. 63

près une demi-ligne d'intervalle å

chaque fois que vous préſenterez

votre charbon ſur lequel vous

aurez toujours attention de ſouf

ffer.

Quand vous aurez exactement

fuivi la trace de votre deſſin , vous

n'aurez plus beſoin , pour ſéparer

vos deux morceaux , que de tirer

haut & bas , & vous les verrez ſe

disjoindre ſur le champ , comme

feroit un morceau de papier dé

coupé.
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CHAPITRE XXV.

Maniere de fondre un morceau d'acier

comme du plomb, ſans qu'il ſoitnéa

cefaire que le feu foit bien ardent.

Vous prendrez un morceau

d'acier , que vous jetterez dans

un creuſet, en y mêlant une poi

gnée d'antimoine en poudre : fi

tôt que votre creufet commence

ra à devenir rouge , votre mor

ceau d'acier fe fondra comme du

plomb.

Vous le verſerez dans un vaſe

de terre ou dans une lingotiere ,

pour faire voir à la compagnie que

votre opération a réuſſi ainſi
que

vous l'aviez annoncé.
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Autre moyen de fondre l'acier de

le voir Se liquéfier.

Vous ferez bien rougir au feu

un autre morceau d'acier ; vous

le prendrez enſuite , ſoit avec une

pince , ſoit avec une tenaille ;

puis vous prendrez dans l'autre

main un morceau de foufre en

bâton , que vous préſenterez à

votre acier rougi : fi - tôt qu'ils

fe toucheront , vous verrez vo

tre acier couler comme une li

queur.

1
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CHAPITRE XXVI.

Moyen d'unir la cire 3 l'eau; ( parties

ah ſolument contraires l'une c l'au.

tre ) cette réunion faite dans la ving

tieme partie d'une minute , forme

unepommade propre à décraſer la

peau , à la rendre douce

blanche,1

daris un pot de ter

Pour parvenir à faire ce procés

dé , utile pour diverſes choſes ,

vous mettrez ,

re verniſlé , & tout neuf, ſix on

ces d'eau de riviere ou de fontai

ne , pour deux onces de bonne

cire-vierge bien blanche ; vous y

ajouterez enſuite une bonne pin
cée de fel de tartre. Si vous vou

lez cacher votre façon d'opérer ,
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rien de plus aiſé : faites un petit

rouleau de cire , dans lequelvous

inſérerez votre pincée de fel de

tartre ; vous poſerez ce mélange

furle feu : quand il conimencera

à chauffer , vous aurez foin de re

muer avec un petit bâton , & vous

verrez la réunion fe faire à meſu

re que la cire fe fondra ; vous fe

rez alors maître de rendre la pom

made qui en réfultera plus ou

moins liquide , en la laiſſant plus

ou moins de tenis ſur le feu .

Cette pommade ſera blanche

comme la neige , & fera un fort

bon coſmétique.

$
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CHAPITRE XXVII.

Moyens pour cacheter une lettre que

l’on, ne pourra décacheter , en va

riant le cachet d'autant de couleurs

que vous aurez de cires différentes.

Suppoſez que vous deſiriez que

votre cachet foit de quatre cou

leurs , & que le cartouche de l'éc

cuffon ſoit jaune, ainſi que la coucuſſon

ronne ; que l'intérieur de l'écuf

fon foit rouge ; que le fond du ca

chet foit vert , &
que les ſupports,

s'il y en a , foientnoirs.

Vous ferez pour lors autant

d'empreintes différentes de votre

cachet que vous aurez d'eſpèces

différentes de cires à employer ,
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en obſervant de faire toutes ces

empreintes ſur un papier très

mince : cela fait , vous prendrez

des ciſeaux , & vous découperez

ſur chaque empreinte chacun des

objets qu'il y aura à varier ; c'eſt

à-dire , vous commencerez par

couper le fond de l'écuſſon ; puis

avec un peu de ſalive que vous

mettrez derriere , vous le place

rez ſur votre cachet à la place qui

le repréſente ; vous en ferez de

même pour le cartouche de l'é

cuffon , ainſi que pour les fup

ports ; & quand le tout ſera bien

arrangé , vous prendrez la cire

verte qui doit faire le fond de

votre cachet ; vous la ferez fon

dre comme pour en cacheter vo

tre lettre à l'ordinaire ; & puis ,

poſant deſſus votre cachet , où

>
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font placés dans le creux les dif

férens objets qui doivent varier

votre cachet , chacun de ces ob

jets ſe trouveront placés naturel

lement & vous formeront un ca

chet de quatre couleurs .

Si quelqu'un vouloit décache

ter cette lettre en faiſant chauf .

fer la cire , ces cires , en fon

dant, annonceroient, par leurs

mélanges , les tentatives faites

pour y parvenir.
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CHAPITRE XXVIII.

>Maniere defaire une belle cire bleue ,

qu'on ne peut ſe procurer que diji

cilement.

Vous prendrez une once de
bleu de montagne ou de cendres

bleues , une once de maſtic fin ,

un cinquieme d'once de véritable

térébenthine de Veniſe ; vous au

rez une eſpece de petite caſſerolle

de fer , bien propre , & faite de

façon qu'il y ait un bec : ' vous y

mettrez d'abord le maſtic
quevous

ferez fondre ſur le charbon ,. en

prenant garde qu'ilnebrûle; vous

melerez enſuite votre térébenthi

ne avec ce maſtic : cette mixtion

faite , vous retirerez votre vaſe de
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deſſus le feu pour y mettre la cen

dre bleue ; vous remuerez le tout

avec un petit bâton ; vous aurez

attention , en mettant votre cen

dre bleue , que la mixtion ne ſoit

pas trop chaude, parce que cela

feroit noircir la couleur : quand

tout fera bien mêlé , & avant que

cela ſoit tout-à -fait refroidi , vous

prendrez deux morceaux de ver

re que vous mouillerez avec de

Peau ; puis vous verſerez deſſus

cette compoſition , pour la rouler

en bâton ſous vos doigts , que

vous aurez ſoin de mouiller.

Pour donner enſuite à cette cire

le poli néceſſaire , vous paſſerez

les bâtons ſur la flamme d'eſprit

de-vin que vous allumerez à cet

effet.

9

CHAPI
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CHAPITRE X XI X.

Champignon philofophique.

Parmi les phénomènes ſurpre.

rans & nombreux , réſultans des

divers procédés chimiques , un

des plus curieux , ſans doute , eſt

celui de l'inflammation des huiles

effentielles par le mélange de l'a

cide nitreux. Il eſt en effet éton

nant de voir une liqueur froide

prendre feu , lorſque l'on verſe

deſſus une autre liqueur froide :

tel eſt le procédé par le
moyen

duquel on parvient à former , en

trois minutes , le champignon

nommé champignon philofophi

que.

Il faut , pour faire cette opéra.

tion ſinguliere & récréative , ſe

ſervir d'un verre à pied , un peu

D

→
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grand , & dont la baſe ſe termine

en pointe .

Vous mettrez dans votre verre

une once d'eſprit de nitre bien ra

réfié ; puis vous verſerez deſſus

une once d'huile effentielle de

gayac. Ce mélange produira une

fermentation très - conſidérable ,

accompagnée de fumée , du mi

lieu de laquelle les ſpectateurs

verront s'élever , dans l'eſpace de

trois minutes, un corps ſpongieux,

tout-à -fait ſemblable au champi

gnon ordinaire.

Cette ſubſtance ſpongieuſe, for

mée des parties graſſes & huileu

fes du bois de gayac , étant fou

levée par l'air , s'enveloppe d'une

couche très -mince de la matiere

dont eſt compoſée l'huile de

gayac.



PHYSIQUES.

CHAPITRE XXX.

Maniere defaire changer de main un

anneau , o de lefaire venir ſurtel

doigt que l'on voudra de la main op

poſée , en se faiſant tenir les bras

par quelqu'un , pour empêcher qu'ils

ne fe communiquent.

9

Vous demanderez à une per

fonne de la compagnie , un an

neau d'or ; vous lui recomman

derez en même tems d'y faire une

marque pour le reconnoître ..

Vous aurez ſoin d'avoir de vou

tre côté un anneau d'or , que vous

attacherez par le moyend'une pea

tite corde à boyau , à un petit tam

bour de montre , que vous ferez

coudre dans la manche de votre

habit , du côté gauche.

2

D 2
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Vous prendrez de la main droi.

te l'anneau qu'on vous préſente

ra ; puis prenant avec dextérité ,

à l'entrée de votre manche , l'au

tre anneau attaché au barillet ,

vous le tirez juſqu'au bout des

doigts de votre main gauche, ſans

que l'on s'en apperçoive: pen

dant cette opération , vous cache.

rez entre vos doigts de la main

droite , l'anneau que l'on vous,

aura donné , & le poſerez adroi

tement ſur un petit crochet atta

ché ſur votre veſte , près de la

hanche , & caché par votre habit;

vous montrerez enſuite l'anneau

que vous tiendrez de la main gau-.

che : puis vous demanderez à la

compagnie , à quel doigt de l'au .

tre main l'on déſire qu'il paffe.

Pendantcet intervalle , & auſſitôt
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>la réponſe faite , vous mettrez le

doigt indiqué ſur votre petit cro

chet , afin d'y placer l'anneau ;

dans le mêmeinſtantvous lâche

rez l'autre anneau , en ouvrant

les doigts : le reſſort qui eſt dans

le barillet n'étant plus contraint ,

fe contractera & fera rentrer l'an

neau ſous la manche, fans que

perſonne le voie , pasmêmeceux

qui vous tiennent les bras , qui ,

n'ayant attention qu'à empêcher

vos mains de fe communiquer ,

vous laiſferont faire les mouve

mens qui vous feront néceſſaires.

Ces mouvemens devront être pré

cipités , & toujours accompagnés

d'un frappement de pied.

Après cette opération , vous fe.

rez voir à l'aſſemblée que l'anneau

oft venu ſur l'autre main ; vous

D 3
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ferez remarquer auſſi , que c'eſt

bien le même quel'on vous a don

né , & où la marque faite doit ſe

trouver.

Il faut employer beaucoup de

célérité & d'adreſſe pour réuſſir

dans ce tour récréatif , afin que

l'on ne puiſſe foupçonner votre

fupercherie.

CHAPITRE XXXI.

Deviner à l'odorat , quel aura été Ic

chiffre rayé par une perſonne de la

compagnie , dans le produit d'une

multiplication qu'on lui aura donnée

dfaire.

.

Vous propoſerez à une perſon

ne de la compagnie, de multiplier,

par tel nombre qu'il lui plaira ,2
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1

une des trois ſommes que vous lui

donnerez ſur un papier ; vous lui

direz de rayer tel chiffre qu'elle

voudra , dans le produit que lui

fournira ſa multiplication , & en

laiſſant maîtreffe d'arranger à fa

fantaiſie les chiffres reſtans de ce

produit, après la défalcation du

chiffre rayé.

Pendant que la perſonne fait

fon calcul & les opérations qui-ſui

vent , vous vous en irez dans une

autre piece ; lorſqu'on vous ira

prévenir que vous pouvez rentrer

dans la ſalle , vous prierez la per

ſonne de vous donner , ſur un pe

tit papier ou ſur une carte, la ſom

me reſtante ; vous porterez ce pa

pier ou cette carte ſous votre nez,

comme pour le flairer , & vous lui

direz enſuite , au grand étonnea
D4
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1

ji

mentdela compagnie , quel chif

fre elle a rayé.

Voici la maniere de faire cette

opération.

D'abord vous obſerverez que

les chiffres qui compoſeront cha

cune des trois fommes que vous

propoſerez de multiplier , n'excè

dent
pas

le nombre de 18.

1
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E x E M P L E.

Soient les trois ſommes propo.

ſées , celles ci-après.

315,423 132,354

9 9

ಸಿ ಸಿún
9 9

18 18

252,144

ಸಿ
9 9

18

En fuppoſant que la fomme

choiſie , pour être multipliée , ſoit

celle de
132,354

Et que le multipli

cateur ſoit . 7

Le produit fera de : 926,478

DS

(
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1

}

Suppoſez encore que le chiffre

que l'on aura envie de rayer foit

le 6 , les chiffres reſtans forme

ront un total de 92,478 .

Comme vous laiſſerez la per-

fonne maîtreffe d'en arranger les

chiffres dans, tel ordre qu'elle

voudra.

Suppoſez encore qu'elle les ar

range ainſi , ſur le petit papier

qu'elle vous donnera ;

79,482.

Lorſque vousferez ſemblant de

fairer le papier , vous compterez

mentalement les chiffres que
l'on

vous préſentera , afind'en compo

ſer des 9 ;& vousdirez en vous

même: 7 & 2 , font9 ; puis 9 : en

fuite , 8 & 4 font 12; dans 12 il y

a 9 , & il reſte 3pour en compoſer

le nombre 9 : il vous manquera

22
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un 6 , qui eſt & doit être le chiffre

rayé. Ce calcul doit ſe faire pré

cipitamment & pendant que l'on

promène le papier ſous le nez ,

fous prétexte de le flairer.

Il eſt encore une façon de par

venir à deviner le chiffre retran

ché, en laiſſantles perſonnes mai

treſſes de poſer elles - mêmes les

ſommes à multiplier : mais il fau

dra en même tems les prierde vous :

montrer la ſomme qu'elles auront

à multiplier , & leur demanderde

vous permettre d'y ajouter tel

chiffre qu'il vous plaira.

Pour lors , en promenant vos

yeux ſur la ſomme poſée , vous

verrez facilementquel chiffre vous

aurez à poſer , pour compléter le

11ombrede 9.

D6
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1

E X E M P L E.

Dans la ſuppoſition où la ſomme.

poſée ſeroit celle ci-après :

789,788 .

Vous additionnerez ainſi men

talement , & vous direz : 7 & 8

font 15, & 9, 24; & 7,31 ; & 8, 39;

& 8 encore , 47 : dans 47 , il y aya

cinq fois 9; neuf fois 5, font 45 : il

vous reſte 2 , pour compléter le

nombre de 9 ; ce ſera un 7 que

vous aurez à ajouter.

Par conſéquent , la ſomme à

multiplier ſera de 7,897,887.

Vous remettrez cette ſomme

augmentée d'un 7 à la perſonne

qui vous l'aura préſentée : vous

lui direz de choiſir tel multiplica

teur qu'elle voudra ; vous vous

retirerez pendant qu'elle opérera,

書
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en lui recommandant de rayer

également le chiffre qu'il lui plai

ra , & de poſer ſur un petit papier

la ſomme reſtante , ce chiffre dé

falqué , & d'en arranger les chif

fres comme bon lui ſemblera : &

pour deviner le dit chiffre rayé ,

vous vous y prendrez comme il a

été démontré pour la premiere fa

çon d'opérer , & en faiſant lesmê

mes lazzis.

CHAPITRE XXXII.

Moyen de faire ſauter à volonté& de.

hors du gobelet , un des trois canifs

que l'on y poſera.

Il faut prendre un gobelet d’ar
gent , parce que ſon opacité ca

chera le moyen que vous em
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i ployerez pour faire fauter ce canif

au déſir de l'aſſemblée.

Ce moyen conſiſte en un petit

reffort , d'un pouce de large , ſur

deux pouces un quart de long.

Vous aurez foin d'aſſujetir ce

reſſort à l'ayance , avec un petit

morceau de ſucre , qui , ſe trou

vant comprimé entre les deuxpar

ties du reſfort, l'empêchera de fe

détendre .

Vous demanderez enſuite à la

compagnie , en lui montrant vos

trois canifs , dont les manches de

vront être de couleurs différentes,

quel eſt celui que l'on déſire faire

fortir hors du gobelet.

Vous mettrez enſuite vos trois

canifs dansle gobelet , en obfer

vantde poſer la pointe du manche

de celui déſigné , dans un petit

>

.
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trou rond, qui ſe trouve ſur la par

tie ſupérieure du reffort, arrêté

par le morceau de ſucre ; & ayant

de retirer votre main du gobelet ,

dans le fond duquel il devra y

avoir quelques gouttes d'eau ,

vousen prendrez un peu avec le

bout du doigt , & la poſerez adroi

tement ſur le ſucre , qui , venant

à fe fondre , donnera la liberté au

reffort de ſe détendre & de faire

fauter le canif.

>

Pendant que le ſucre ſe föndra,

vous vous tiendrez éloigné du go

belet , & vous appellerez le canif,

en lui commandant de ſauter hors

du vaſe ; ce qu'il exécutera au

grandétonnementdes ſpectateurs.

Cependant, rien de ſi ſimple ,

que le moyen qui fait réusſir cette
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expérience , pour laquelle il n'eſt

nullement beſoin de compere.

CHAPITRE XXXIII.

Manicre d'enlever la chemiſe d quel.

gu'un fans le déshabiller , 68 fans

avoir beſoin de compere.

>

a

Ce tour n’exige que de PadrelE

ſe ;.& cependant lorſque je l'ai

exécuté ſur le théâtre des menus

plaiſirs , tout le monde a été per

ſuadé que la perſonne à qui j'avois

ôté la chemiſe, étoit d'intelligence

avec moi.

Voici le moyen de faire ce tour:

il faut ſeulement obſerver que la

perſonne à qui l'on ôtera la che

mife foit habillée largement.

Vous ferez ôter ſimplement le
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col de mouſſeline , puis débouton

ner la chemiſe , enſuite ôter les

boutons de manche , & vous atta

cherez un petit cordon à une des

boutonnieres de la manche gau

che ; enſuite , paſſant la main dans

le dos de la perſonne , vous tire

rez la chemiſe de la culotte , &

vous lui ferez paſſer enſuite par

deſſus la tête ; puis , la tirant éga

lement par devant, vous la laifle .laiſſe

rez ſur l'eſtomac : vous paſſerez

enſuite à la main droite ; vousti

rerez cette manche en avant , de

façon à en faire ſortir le bras : la

chemiſe ſe trouvant alors ert ta

pon , tant dans la manche droite

que ſur le devant de l'eſtomac ,

vous faites uſage du petit cordon

que vous avez attaché à la bou

tonniere de la manche gauche ,

+
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pour rattraper la manche qui doit

être remontée , & pour tirer la to

talité de ce côté.

Quand vous voudrez cacher

votre façon d'opérer à la perſon

ne à qui vous enleverez la che

mife , & à l'aſſemblée , vous lui

mettrez un mantelet ſur la tête ,

dont vous tiendrez un boutentre

les dents. Pour être plus à votre

aife , vous monterezſur unechais

ſe, &ferez tout votre manége ſous

le mantelet. Tel eſt le moyen dont

je me fuis fervi en faiſant ce tour

publiquement.

FI N.
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